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12ène Année. " Je suis chose légère et vais defßeur enjcur." 12ème Année.

VOL. XII. PETIT SÉMINAIRE DE QUÉBEC, 5 JUIN, 1879. No. 38.

Excursion aux Trois-Rivières et à aimé Directeur les avis relatif, au voya- en étapes, à la remorque de notre lucu-_4ioet. ge, nous mettions avec confiance notre motive trop faible pour notre convoi.
Nous voilà de retour, la joie et la cause entre les mains (le Marie, la priant C'était la tortue de Lafontaine

reconnai làance dans le cœur ; pas une de nous bénir, de nous préserver de Elle part, elle s'évertue,
ombre au tableau, si ce n'est la rapidité tout malheur et de nous ramener sains et Elle se hâte avec lenteur.

le ce >laisir, fugitif comme toutes les saufs au pied de son autel. Après avoir A part ces déplorables retards nous
joies de ce monde rempl ce pieux devoir, personne ne avions cependant lieu d'être satisfaits.

C'est mardi, 27 mai, que plus de trois douta plus lu succès de l'excursion, et On avait mis à notre disposition, outre
cents élèves du Séminaire de Québec chacun s'endormit tranquilie, suppliant une voiture à bagages, trois splendides

avaient le bonheur d'aller resser la la nuit de ne pas être trop longue. voitures de première classe, partage du
main à ces chers confrèr des Trois- Dès trois heures du matin, quelques grand séminaire et de la grand'salle, et
Rivières et de .Nicolet. prêtres se préparaient à offrir le sacrifice trois de seconde classe, destinées aux ex-

Depuis quelques semaines nous son- de la messe et sollicitaient à l'autel un ternes et aux élèves de la petite salle.
gions sérieusement à faire une prome- heureux voyage pour leurs chers élèves. M. Bélanger, conducteur de notre con-
nad, pA trois heures également, la cloche voi, s'est montré d'un empressement
vie de collège. Nous voyions nos devan- donna le signal du lever général. Chacun digne d'éloges. Grâce à la vigilance
ciers, moins favorisés que nous par la se montre ce jour-là d'une diligence ad- éclairée de M. le Directeur et de M M. les
facilité du trajet, faire,en 1869, le voyage mirable, et, contrairement à l'habitude, Régent;, l'ordre le plus parfait régnait
de Montréal, et nous nous disions: après nous précédons partout nos régents. Le parmi ce peuple écolier, uniquement
dix ans d'intervalle, il nous appartient réfectoire même, où nous venons prendre occupé à contempler les beautés qi se
de tenter quelque chose qui ne soit as un léger goûter, dut s'apercevoir de déroulaient à ses regards.
trop indigne de si glorieux exemp es, l'exaltation des esprits à notre indiffé- Les plaines verdoyantes qui s'étendent
Les circonstances d'ailleurs étaient favo- rence pour notre bon café, d'ordinaire si aux pieds des Laurentides; les villages
rables : le chSur de l'orgue, nos con- apprécié des étudiants. coquettement assis au milieu des massifs
frères de la procession, l'Abeille et plu- Une seule pensée nous occupait. de verdure, ou sur les rives du grand
sieurs bienfaiteurs distingués, mettaient voler à toute vapeur vers nos confrères fleuve ; les pcnts majestueux jetés sur
à notre disposition une somme assez trifluviens. les grandes rivières Jacques-Cartier,
ronde ; la générosité des élèves faisait le Lajournée s'annonce belle et radieuse! Ste-Anne, Batiscan et St-Maurice,
reste. Le zèle de M. le Directeur M. La fraîcheur du matin, le ciel pur et tout ravissait nos regards. Chacun de
E. Marcoux, l'ardeur de MM. les Ply- serein, l'aurore aussi empourprée que communiquer ses impressions à ses cou-
siciens, affermirent encore nos espéran- dans IIomère et dans Virgile, tout nous frères, de jeter aux vents du ciel les
ces. Le Conseil du Séminaire, saisi de enivre et nous promet un bonheur pres- témoignages non équivoques de son ad-
l'affaire, décide en notre faveur et nous que idéal. Sa Grace Mgr l'Archeveque, miration.
voilà presque en route. Il allait donc daignait accéder à l'invitation de M. le Enfin nou arrivons. A quelques
nous etre bientôt donné de diriger notre Directeur et rehausser encore de sa pré- milles deant nous a'élève la ville des
course vers l'antique cité des Trois- sence distinguée l'éclat d'une si belle fete. Trois-Rivières. Déjà on voit briller au
Rivières, de visiter de nombreux et Comme nous étions heureux ! A six loin les hautes tourelles pavoisées du 6-
sympathiques confrères et de resserrer heures et demie, nous serions sur les minaire; les couleurs nationales flottent
les liens d une antique amitié. rives du St-Maurice, rtunis à nos con- aussi avec majesté sur plusieurs édifices

Une fois aux Trois-Rivières, disions- frères voisins! de la ville. Depuis six heures et demie,
nous, comme autrefois Cinéas à Py.-hus, Attendez, jeunesse ardente et sans ex- on attend de minute en minute l'arrivée
Nicolet est à deux pas et nous tend les périence ; sur ks voies ferrées il faut du convoi qui n'apparait qu'à 8. heures.
bras. Qui nous empêcherait de tourner, compter av-- les frottements. Et, si Les élèves du Grand et du Petit Sémi-
nos voiles vers ces rivages où d'autres nous en croyions notre expérience, nous naire, un grand nombre de prêtres et de
amis nous attendent ? Un projet aussi dirions que sur le chemin de fer du citoyens, étaient accourus, musique en
agréable rencontra l'assentiment de nord, lesfruttements sont très-prononcés, tête, pour nous recevoir. A peine des-
tone, et il n'y eut plus qu'à le réaliser. presque à l'ordre du jour. Nous cendus, nous nous empressons auprès du

Il fut décidé que l'excursion aurait avions compté sur une course de douze nos nouveaux confrères. On se cherche,
lieu mardi, 27 mai, où l'un des jours lieues à l'heure et nous n'en fîmes que on échange à la hâte quelques parolcs,
suivants, selon que le temps le permet- six ! On eut dit que ce jour-là la et déjà l'on se dirige vers le Séminaire.
trait. Mais nos veux étaient trop sin- vapeur avait perdu ses ailes. D'abord Notre corps de musique ouvre la marche;
cères, nos prières trop ardentes, pour c'est un retard de trois-quarts d'heure, nous suivons ci rangs, classe par classe,
que le ciel retarda un seul jour notre en l'honneur d'un employé endormi et et après nous viennent les élèves des
départ. Lundi soir en effet, Plhébus introuvable : à Portneuf, il faut une Trois-Rivières. A distance nous pou-
promettait de se lever le lendemain dans demi-heure pour attendre l'opérateur du vions lire sur la façade ouest du Sémi-
tout son éclat, et, réunis à la Congréga- télégraphe qui n'a pas été prévenu de naire ce vers que composa M. l'abbé
tion, après y avoir reçu de notre bien.. notre passage; puis nous allons d'étapes Guilbert, professeur de rhétorique, lor,
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de la visite de nos p (n 1869, et flatté de toute marque d'estime de la Comme toujours nous avions rencomîîî,
et dont l'idée est si bien appropriée à la part d'une ins'itutiun qui pourrait se des prophtes de malheur : il venta
circonstance. dlire à bont droit et en plus d'un sens, trop fort, il devait être impossible dý.

Una fides unusque latb.r, mens .,mn1ibusn IM lma ujelidcr de la plupart des maisons franchir l'entrée du Nicolet, et alu.
Arrivés dans la cour di Séminaire, la d'éducation du Canada. deux milles à thire à pied aurait été sui

communauté se rangea en demi-cercle " Meamiemrs, un ilot d'excusc ei flîveur fisants pour nous sauver de toute ind;
au bas du balcon, au-dessus duquel on de notre hospitalité, qui lie sera pas gestion, sans compter la baignade fore.
lisait, sur une iimmense banderolle : aiauéent ce que no. ueurs voudraient qui aurait pi étre la suite d un accidu,

Soyez les bienvenus 1 qu'elle fût. 3Mea omnia tua sunt, vous imprévu. Les ames trop sensibles furel,,
C'est là que nous attendait Sa Gran- repête bien, il est vrai, chacun des deux les seules cependant à trembler, tou

deur Mgr Lafléche. Elle avait daigné cents cours qui s'ouvrenit eti ce nomt tat nous fermions les yeux sur ces dangeî
interrompre sa visite pour venir nous pour vous recevoir ; mais nous n'ou- hypothétiques et ne voyions la niédaill
recevoir dans soin Séminaire. Sa Gran- bl ions pas que Celui qui nous prête que de son bon côté. Après tout, k-
deur souhaita une cordiale bienvenue ainsi son laiguage, a voulu nious fiire plus confiants avaient raison. Peu à pt-
aux prétres et aux élèves du grand snmi- partager aussi sou humble pauvreté. les rives nous échappent, elles reculei:
naire, échangea quelques paroles d'ami- Nous espérons trouver là quelque droit à perte de vue, le lac St-Pierre s'étenwl
tié avec nos supérieurs, puis M. l'abbé à votre bienveillance et à notre excuse. immense devant nous ; quelques vaguue
O. Caron, V. G., présenta la magnifique " Le 27 mai, 1879." un peu robustes agitent notre bateau,
adresse, que nous sommes heureux de Mgr l'Archevêque répondit en quel- juste assez pour faire blémir les figure,
pouvoir reproduire. ues mots. Il reniercia les Messiers des délicates sans provoquer de résultats plus

ADRESSE DE BIENVENUE. 'lrois-Rivières <le leur cordiale récep- graves. Pourquoi ne pas croire que le

"A Sa Grdce Mgr. A. Taschereau, tion, et, nous dit comment l'unité dans mal de mer, malgré sa bonne volonté,
Archeevéue de Québe. la foi est le fondement de toute union, s'en le D r pr ne voulut da

Monseigneur, comment un même but et un môme es- tord M. le Dr Verge, et ne voulut pas
"La présence de votre GrAce au milieu prit doivent toujours nous dirier dans ngager avec la Faculté une lutte ou

e nous en ce jour, nous fait éprouver nos travaux : la gloire de la re igion et Mattendait une ignominieuse défaite.
les plus vives et les plus délicieuses émo- de la patrie. Mais, e reti dons-nousearrêe-
tions. Dans l'impuissance où nous soin- Nous nous rendons alors à la chapelle. Sommes-nous encore sur le chemin de fer
mes, Mgr, de vous exprimer avec quel- On y avait prodigué les décorations. du Nord? Ah! nous entrons dans la r-
que fidélité nos sentiments de joie et de Riches drapeaux, fleurs artificielles et vière Nicolet, nous glissons parmi lesbonheur, nous vous prions humblement naturelles, tout était disposé avec un écueils il faut être prudent. Cependantde croire à notre vénération profonde, à goût exquis, et chacun répétait cn lui- nues l au ête el C'indait-même1 îîscnptioî pacéeau-essu denous laissons au capitaine seul l'inquiétu-notre gratitude sincre, à notre entier Même 1 mscription placée au-dessus de de et les soucis; en présence du splendide
dévoûment. l'autel:.. .dévoûmet. lael paysage qui nous entoure, impossible dle
M. le Supérieur, 3I. lcs Directeurs, Ecce quani jueucndum habitare fratres ne pas oublier tout danger. Des deux

Professeurs et Elves dit Séminaire in unum. rives l'oni nous multiplie les saluts et le,
de Québcc. La messe fut dite par Mgr l'Arche- marques d'amitié. Tantôt ce sont de,

"Il y a quelque dix ans, le Collége des véque, assisté <le MM. les abbés Caron drapeaux qui flottent en notre honneur.
Trois-Rivières recevait lionneuur de et Lafièchne. Nos confrères <lu chSur de tantôt des détonations se font entendre,
votre visite distinguée. Transplanté de- l'orgue avaient été chargés de la partie tantôt des cris joyeux viennent commi.
puis de son séjour provisoire en cette musicale. Sous la direction de M. l'abbé un écho affaibli nous souhaiter la bien-
nouvelle demeure, et devenu, par la fa- Fraser, ils nous chantèrent un O Sal-it venue. Nous répondons comme nou,
veur signalée de son bien-aimé Pasteur, tltris le Méhul, un Tantun ergo et les pouvons, par la voix rauque de la va-
le Séminaire diocésain des Trois-Riviè- litames de la Ste Vierge. peur, ou par la musique de notre infati-
res, il n'a pas pour cela brisé la chaîne De la chapelle nous passons à la salle gable société Ste-Cécile. Bientôt l'église
de ses traditions, ni jeté dans l'oubli les de récréation, convertie en réfectoire. Là de 1Nicolet est devant nous; au loin, le
beaux souvenirs de son jeune Age. C'est nous attendait un abondant et superbe rivage est couvert de monde, nos ami-,
donc avec bonheur, qu'à l'aurore de ce déjeûner. Après une course si fatigante, sont là, ils nous attendent. Ce fut un
jour, il entend se réveiller tout autour l'appétit ne faisait pas défaut, aussi ce moment de vive émotion que celui où,
de lui les suaves échos de cette première fut comme une véritable hécatombe. par un mouvement spontané, on vit tou.
réunion, et qu'il voit revenir à lui sur Servis par nos hôtes avec autant de dé- les mouchoirs s'agiter dans les airs et
les ailes de la vapeur, ceux auxquels il licatesse que d'égard, nous oubliions que transmettre les premiers saluts. Le vais-
s'empressera toujours de répéter comme le temps, qui n'attend pas les çourmands, seau s'approche, il s'arrête et nous nous
autrefois: Mesieurs, vous êtes les bien- s'enfuyait toujours à tire-d aile. Nous jetons dans les bras de nos frères laissant
venus 1 sortions de table, et, quelques instants à la bruyante fanfare le soin de dire aux

" S'il nous fallait, Messieurs, apprécier après, il nous fallait partir pour Nicolet. spectateurs combien nous étions lieu-
l'honneur qui nous revient de votre pas- Nos amis des Trois-Rivières nous ac- reux.
sage au milieu de nous, nous n'en sau- compagnent sur la rive. Jaloux de nous Quelle famille ! Nous sommes près
rions trouver l'exacte mesure que dans souhaiter un bon voyage à sa manière, de six cents, unis par la sympathie la phrîs
lajoie et la reconnaissantce dont nos leur fanfare fait retentir les airs de vive; on eut dit des frères qui se re-
cours sont pénétrés. morceaux enlevants, exécutés au parfait. voient après une longue séparation. Im-

"Quiconque se rappelle, en effet, sous Le " Bourgeois " est là, amarré au quai médiatement nous gravissons la berge et,
quels ombrages a reposé le berceau du et n'attendant que notre ordre pour en face de nous, au fond d'une superbe
Séminaire de Québe, quelle main l'a fendre les flots. Un instant encore et avenue, nous lisons sur les murs du Sé.
édifié, soutenu et protégé, quelle Aime nous sommes installés, les grands et les minaire : Soyez les bienvenus. Nous
sainte l'a animé de son soufhie, quelles externes sur le premier pont, les petits marchons parmi les parterres et les fleurs,
clartés enfin ont jailli de là sur l'horizon à l'élage supérieur. On échange un der- la joie éclate sur toutes les figures. Nous
de notre pays, est nécessairemnent réjoui nier salut et notre vapeur s'ébranie. sommes bientôt groupés en cercle autour



de l'entrée prinçip-de du Séminaire, alors
3L. S. Tourigny s'avancve et lit l'adresce
suivante :

" 11. ls El/res du .a 1j;,1  de
Q îl>ec.

Messieurs,
l Votre visite au Séminaire du NXtolvt

et un honneur pour cette insatitutioi et
our nous en particulier un véritable
bonheur.

"Vous avez voulu nous surprendrc, et
couper court ainsi, par un sentiment de
délicatesse, aux préparatifs qui vous au-
raient assuré une cligne réception. Agréez,
donc ce qu'il est possible de vous offrir.
Nous avons de fraib ombrages :

He mecum poteris requiescere...
Fronde super viridi.

"Nous avons une table dont un souve-
nir de poésie pastorale sera l'unique or-,
nemient :

Suint nobis dulcia pona,
Castanee molles et pressi copia lactis.

" Soyez les bienvenus, fils de cet illus-
treSéminaire le plus ancien bienfaiteur de
notre pays par la science et la vertu.'
Nous voyons avec bonheur à votre tête
les hommes distingués qui continuent
avec tant de succès auprès de vous
l'oeuvre de leurs prédécesseurs; celui
surtout qui, après avoir été l'une des lu-
mières de votre maison, l'est devenu du
pays tout entier, Mgr l'Archevêq..e de
Québee, dont la présence est en ce mo-
ment pour vous et pour nous un si
grand honneur.

" Soyez les bienvenus, fils aînés de
l'Université Laval ! En travaillant à
resserrer notre union, nous ne pouvons
oublier l'institution qui en est le lien,
qui, de loin comme dte près, nous pro-
tége et récompense également nos tra-
vaux. Longue vie donc à notre Abla
Jfater ! C'est le sentiment le plus natu-
rel à des afillés se trouvant en contact.

" Et maintenant, confrères, soyez aussi
pour quelques heures élèves du Sémi-
naire de Nicolet, et qu'il n'y ait plus
entre nous de distinction. Sauf la salle
d'étude que nous gardons pour nous-
nimes et dont nous n'entendons faire
aujourd'hui qu'un usage extrêmement
modéré, nous mettons tout à votre ser-
vioe, jardins, bocages, etc. Le règlement,
réduit aux lois de la morale, laissera
toute latitude à nos ébats."

Mgr l'Archevêque, comme doyen des
élèves du Séminaire de Québec répon-
dit à cette adresse, félicitant nos amis de
Nicolet de leurs brillants succès dans ces
tournois pacifiques qui se donnent dans
l'immense champ des lettres et des
sciences.

Nous eûmes alors le plaisir de faire
avec nos aimables confrères le tour des
délicieux bosquets et des riants parterres
destinés à leurs récréations. Quelles
fleurs odorantes et variées dans ces fer-

L'ABEILLE l

tiles jarlins qu'ils cultivent eux-mêmes! nons rendant ail plus vite notre viite.
Quelle douce f'aîcleur, dans ces longues Lei vk at., qui accueillirent ces
allées plantées d'arbres de toutes sortes ! inoutrèreat amez combien cette invita-
Comme on doit y vivre à l'aise ! tion était l'expression des ,entinents et

Et ce vaste bocage, cette forêt en mi- (les espérances <le tois. De 1-1, nos deux
niature ouverte à leurs promenades, qui corps <le musique on tète, ioui visitons
pourrait en retracer toutes les beautés ensemble la principale rue l la ville et
Ceux-là t'euls qui ont visité en vacances nous arrivons au I Boîîrgeoiý " le-
nos imimnaes solitudes de St-Juoahimiî, adieux furent <les plus touchants ; on

peuvent se faire une idée de l'inpression eût Voulu lic plus se quitter; nos lé-
que l'on éprouve en parcourant ces ravis- gemits durent ne mettre de la partie, t
sant, ombrages. Admirons un passant core ne nous sép.4rions-iious que kil
le Petit-Versailles, l'Académie, où nio tentent ; tOi-, se promettaient (l neja
confrères s'exercent en plein air à l'art mais s'oublier.
orato're, lus Champs-Elysées, etc. Par Nous voilà enfin à bord, chcrchalit
l'extrémité de la voie principale, nous encore nos amis dans la foule, rt leur
arrivons au bout de ce petit paradis ter- envoyant un dernier adieu. Il semb1ilt
restre ; voyez, la mer ! Oui ce sont bien qu'à notre exemple le bateau ne quittait
les flots azurés qui s'étendent devant qu'i regret ces plages si hospitalières
nous, polis comme un miroir. Nous fran- on fut comme obligé (e lui faire vio-
chissons un pont champêtre et nous leuce, pour le repousser de ces rives
sommes dans la voie Laval, terminée la amies. A ce moment éclatèrent à
veille de notre arrivée et que notre va- bord trois formidables hoUrralt qui
nîité se permet de croire nommée un peu nous furent rendus de la côte, et nous
en notre honneur. nous éloignâmes lentement au bruit du

Cependant le dîner était prét, et cha- cors <l nss
cun, après une telle promenade,s ne parlons pas seuls ; s- petit
tait disposé à y faire honneur. Le réfec-
toire des élèves avaient été réservé aux e muciens suit t nos
prêtres. Pour nous, l'on nous conduisit longeant ainsi le bonheur de se voit
dans la grand'salle de réception, liabi- (
lement décorée pour la äirconstance. Au- Aucun ineident remarquable ne si-
dlessus le la porte se lisait, au milieu des q
fleurs et des bauderolles, cette inscrip- 'uacr er ix sires, ou
tion, que nous avions déjà rencontrée n
au Trois-Rivières. nou n aqunt ves la

Ecce quam bonum et quan jucun- car l que oucoe iitée. i os traverbons sur notre
duin hiabitare fratres in unum." route le Carré-Chanîpînin, dont nous

Les élèves du Grand-Séminaire étaient admirons les allées, les arelue et les sta-
placés sur le théâtre, tandis que nous, tues. Quelle belle église que cette cathé-
Nicolétains et Québecquois, étions dis- drale des Trois-Rivières! Les ogives si
posés ensemble et par ordre de classes pures si élancées de sa voûte, la beaut
aiu bas des gradins ; nos confrères fai- des lignes jont l
saient le service. Mets délicieux, abon- soir nous toi clii profondément, et ce fuît
dants, conversation amicale, musique cle de tout ceur que nous , chantâmes un
premier choix, tout se réunit pourt nous Taiduas ergo on l'homnenr du naître (lit
charmer, nous ravir et entretenir parmi ciel et de la terre, du Dieu (es tabernu-
nous la bonne humeur et la gaîté. clls.

Au sortir lu Réfectoire, nouvelle vi- Nous reprîmes de lA le chemin du
site aux frais bocages, aux vertes pelou- Séminaire, où l'on nous reçut au son
ses. Puis nous nous rendons à la Clia- des fanfares. Nous ne pûnes que revoir
pelle, où Mgr l'Archevêque nous donna un instant nos chers amis du matin ; il
la bénédiction du St-Sacrement. C'était se faisait déjà 7 lirs. Comme à Nirolet,
le temps de partir. Pas un Josué parmi nous ne voulûmes pas quitter nos con-
nous pour arrêter le soleil. Et frères, sans les inviter à nous rendre au

L'astre qui mesure plus tôt notre visite. M. le Supérieur,
La nuit et les jours les remercia de leur cordialit6 à notre

baissait sensiblement à l'horizon. Il égard, et les invita fortement à e pas
fallait rentrer le soir, et nous étions à se faire attendre trop longtem
plus de trente lieues du logis. Avant de Alors toute cette grande ramille s'é-

quiter e Sminirenote vnér branle ; on arrive à la gare; u dernierquitter le Séminaire, notre vénéré Supé- salut, une dernière poignée de main etrieur adressa à nos hôtes les remercie- l'on se -épare. Notre locomotive semble
ments les plus sincères pour une si cor- impatiente de partir, il faut profiter de ses
diale réception, et invita les Messieurs bons moments. Adieu ! au revoir I En
de Nicolet à se montrer vraiment recoit- un instant ous avons perdu de vue
naissants envers nous, comme ils pré- cette ville des Trois-Rivières, où noustendaient l'être dans leur adresse, en avions rencontré tant de sympathies, et
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nous volions à toute vapeur vers nos l'onsomblo a contribué pour beaucoup
fbyers, répétant avec le poète : aux charmes de la promonade. Aux pro-

Que les beaux jouraq sont doux 1 miers nous répondrons en nous frappant
Qule les beauxjours sont courts 1 la poitrine,ot on nous accusant bien hum.

Le retour se fit sans encombre. Après blemont de ne pas avoir la plume de
nous être arrété à Ste-Anne pour faire Fénélon pour raconter ces aventures,
ntreois de Marie inous arrivions au mille fj préférablos pour nous auxnotre is , aventures o Télémaquo. Aux seconds
Palais à onze heures et demie. Le nous demanderons do laisser libre cours
trajet, comme on le voit, ne s'était pas à leurs émotions et do suppleer a nos la.
fait avec la rapidité d'un convoi éclair. cunes pali la fidélité de leur mémoire et

Un copieux réveillon nous attendait la richesso de leur imagination.
au réfectoire, mais nous lui fimes peu Il est un dooir cependant que nous
honneur ; nous avions trop hAte d'aller ne pouvons pas néegliger : c'est d'expri-
rever à nos chers amis de la journée. mer toute notre reconnaissance aux voya-

Elle n'est donc plus qu'un souvenir geurs distingués qui ont bien voulu faire
cette belle excursion du 27 mai mais route avec nous ; on particulier à Mgrauemois csio nr d >réc ia, at lArchevêque, à M. le Supérieur, a .a moins ce souvenir précieux durea. l abbé M.- le Méthot, Vice-Recteur à
il pour nous aussi longtemps que la vie. Montréal, à plusieurs curés et vicaires
Oui, amis des Trois-Rivières et de Nico- des environs de Québec et à bon nombre
let, toujours nous nous rappellerons l'ac- de prêtros du Séminaire. Il était impos-
eueil sympathique que nous avons trouvé sible qu'un voyage, se faisant on si bonne
chez vous, toujours nous vous en témoi- compagnie, ne fMt pas un succès sur toute
gnerons la plus sincère gratitude. C'est la ligne.
l'an prochain au plus tard que nous Si l'Abeille était plus autorisée, elle
voulons voir se réaliser le plus ardent irait remercier officiellement los autori-
de nos voeux, celui de vous revoir. tés des Séminaires des Trois-Rivières et

Daignez recevoir en attendant cette de Nicolot. On lui permettra au moins
petite messagère que nous adressons à do parler on son ropre nom et au nom
chacun de vous en prticulier comme des 500 ouvriers do la ruche, et de pre-par i senter à qui de droit le respectueux té-un faible gage de notre recoinnaissance moignage de notre éternelle reconnais
et de notre amitié ; trop heureux si elle sanco pour toutes les bontés, pour tous
vous était agréable, et si elle rapportait les égards dont nous avons été l'objet.
aux ouvrières <le la ruche quelques bon-
nes paroles, qui serait comme un dernier Nouvelles Locales.
écho de ce jour à jamais mémorable pour M. l'abbé A. Legaré et allé lundi

En quittant Trois-Rivières nous prendre possession de la cure de St-Donis.
avons remarqué deux jeunes ormes, tout La messe du moi e juin à l'inten.
couverts de rapeaux et plantés la veille tion de ceux qui prient pour la glorifica-même de notre passage. Par une lieu- tion de Mgr de Laval, a été dite lundi
relise idée on avait voulu symboliser ain- par M. l'abbe C.-A. Collet, secretaire do
si l'union des deux Séminaires de Trois- l'archcidiocèse.
Rivières et de Québec, croissant ensem-
ble et se prêtant un mutuel secours. Le grand et le petit séminaire ont etc
Nous nous permettrions d'y ajouter visiter l'exposition artistique qui se te-
uii autre arbre, ce serait la tige puis- nait ces jours-ci au rond à patiner.
saute et vigoureuse du Séminaire de
Nicolet, la famille de l'autre jour serait lines d'or de la Beauce.-On nous a
ainsi au complet et notre bonheur par- fait voir une richissime récolte de pépi-
fait. tes d'or, trouvées dans les terrains mi-

Fursan et h:ec olim meminisse juabit.
VIAToit •

Forsan et hec olim meminissejuvabit."
. . . . . ... ... .. ... ............. . .. .
QUÉBEC, 5 JUIN 1879.

De retour.

Nous publions aujourd'hui un compte-
rendu de notro mémorable voyago al
Trois-Rivières et à Nicolet. Plusieurs
le trouveront trop long et en même
temps trop court ; trop long pour la ma.
nière dont le narrateur s'est acquitté do
sa tache, tx op court à cause de l'omission
d'une foulede détails intéressants et dont

niers de la Compagnie Saintonge et Cie,
Beauce. Cent soixante-dix-sept onces
d'or, trouvées dans quinze jours do tra-
vail. Les plus difficiles seraient satis-
faits dun semblable résultat. La même
compagnie a commencé de nouvelles
exploitations sur la rivière Pozer, à
St~George.

Les plus grands préparatifs ont été faits
de toutes parts pour la réception du Gou-
vernour-Général et de la Princesse
Louise. Les illustres visiteurs se ren-
dront à l'Université vendredi après-midi,
et dès maintenant on travaille aux déco-
rations de la salle des promotions où se
fera la réception.

Nous avons ou petit congé hier, jour
de l'arrivée du Marquis de Lorne et de
la Princesse Louise.

Mois de Marie.

Samedi soir nous disions adieu au beau
mois do Marie. Mgr l'Archevêquo avait
bien voulu nous adresser quelques paro.
les d'édification. C'est avec le plus pro-
fond respect que nous avons ecouté cette
voix autorisée, qui nous racontait leï
gloires do notre mère et nous distribuait
à nous une riche moisson do bons cuit
soils.

Le chant avait oneprunté à la circon-
tance je no sais quoi de plus touchant
que de coutume. Et, en quittant le picux
sanctuaire de la Congrégation, toub,
prêtres, lévites et élèves répôtaient dans
leurs coeurs ce refrain du dernier can-
tique :

Nous t'oublier, Mère chérie.
Non non jamais 1

Premiers.

Mathéaique.
G. Brousseau, philosopaie.

Quatrime.
E. Plamondon, Ilistoir géographie et n

moire.
C. Roy, A. Déroussel, L. Fortier, Arithmét'
G. Lyonnai, Explication.
C. Langlo, Prosodie.

E. Langelier, H IIistoire.
J. Simard, •
A. Bussiârs A. Dinn, A. Edge, J. Edge, C2
Renaud, P. uel, J. Smar, A. Vaillancourt,

Instruction religieuse.

P. Gauvream,
A. Morisset,
A. Letellier,
A. Roy,

SArithumétique.

Départs pour l'Europe.

Depuis la fondation do l'Univrsite
LavaI, le Séminaire do Québec a envoyé
se former en Europe la plupart des pro-
fesseurs qui occupent actuellement les
chaires des facultés de théologie, do droit
de médecine et des arts. Rome, Paris,
Louvain, Londres sont les principaux
centres où l'on est allé étudier les diver-
ses sciences qui s'enseignent maintenant
à l'Université. Le Séminaire no veut
pas rom re avec ses magnifiques tradi-
tions ;i rva bientôt diriger une nouvelle
colonie d'étudiants vers la Ville-Eter.
nelle. Cette fois les heureux mortels ui
iront puiser à Rome, à sa source la plus
pure, les principes do la science sacrée
sont Messieurs Josepl Fouiltault, Al-
phionso Lomieux, Henry Gouin et
Louis Pâquet. Après quelques années
consacrées à un travail sérieux, nos amis,
déjà illustrés par leurs succès dans la mo.
deste sphère du Séminaire, reviendront
au milieu de nous pour consacrer leurs
talents et leur savoir à l'ceuvre du Sémi.
naire et de l'Université. Ils partiront au
mois d'octobre.

Il est probable que, dans un avenir
peu éloigné, d'autre jeunes gens seront
aussi envoyés en France pour s'y per-
fectionner dans l'étude des lettres et des
sciences et auront pour mission de con-
timauer, à leur retour à Québec, la tachoei
glorieusede leurs devanciers.


